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C
omme prévu, les Ba-
taves sont passées en 
courant d’air et n’ont 

laissé que des miettes. In-
vitées à la table du “TIFL”, 
elles se sont goinfrées de 
victoires, places d’hon-
neurs et autres desserts en 
tout genre pendant quatre 
jours. Tant et si bien qu’au 
moment de quitter la ta-
ble hier, elles se sont sans 
doute tapoté le ventre, ont 
roté – signe de politesse 
après avoir bien mangé – 
puis sont parties se cou-
cher à Orléans. Lorsque 
Claude Lecourt se rendit 
compte que l’addition 
était sévèrement salée 
pour leurs adversaires, il 
étai t  déjà t rop ta rd.  À 
l’heure qu’il est, elles sont 
sur le point d’atterrir à 
Londres. Certains pensent 
qu’elles vont à nouveau 
faire un carnage sur le fes-

tin des Jeux Olympiques 
de Londres. Après avoir 
écrasé le “TIFL”, comment 
pourrait-il en être autre-
ment ?

Une concurrence 
dépecée
Les Néerlandaises termi-

nent avec trois filles parmi 
les quatre premières au 
général, ont remporté trois 
étapes sur quatre et sur les 

trois étapes en ligne elles 
ont torturé, écrabouillé et 
dépecé la concurrence. 
Pour onze petites secon-
des, seule Anna Van der 
Breggen (Sengers Ladies 
Cycling) – une autre Bata-
ve ! – eut le droit à son
instant de gloire. Pour le 
reste, leurs concurrentes 
durent chercher sous la 
table pour ramasser les 

quelques miettes qui res-
taient…

La dernière étape, hier à 
Us s e l ,  e s t  s a n s  d o u t e 
l’exemple le plus flagrant 
d e  c e t t e  d o m i n a t i o n . 
Après s’être fait écraser 
pendant trois jours, per-
s o n n e  n e  b o u g e a  u n e 
oreille. Lise Olivier (Lotto 
Belisol) et Lise Nostvold 
(Norvège) jouèrent bien 

les éclaireuses mais sans 
grande conviction.

Du “derrière 
Marianne Vos”

C’était comme si la cen-
taine de concurrentes en-
core en lice étaient trop 
contentes d’évoluer à côté 
de leur idole, Marianne 
Vos, et qu’elles se tenaient 
à carreau afin d’avoir un 
autographe à la fin de la 
course. Sarah Storey et 
Carla Ryan (Escentual For 
Viored), accompagnées de 
Elana Bocharnikova (Rus-
sie) décidèrent finalement 
de mettre le feu aux pou-
dres à l’occasion du 2e MG 
(Chaveroche, km 57). Et 

devinez qui rattrapa les 
fuyardes ? Marianne Vos.

Si certain(e)s font du 
derrière derny pour s’en-
traîner, elles eurent toutes 
les trois droits à du “der-
rière Vos”. Bocharnikova 
craqua la première. Ce fut 
ensuite au tour de Sarah 
Storey de lâcher pr ise. 
Puis, Marianne Vos en eut 
marre d’attendre Carla 
Ryan. Elle tourna alors la 
poignée d’accélérateur et 
fila vers l’arrivée façon 
avion supersonique.

Au final, la Batave re-
poussa le peloton à près 
de huit minutes. Sa pre-
mière concurrente au gé-
néral termine à près d’un 
quart d’heure. Halluci-
nant. Vous avez dit phéno-
mène ? ■

Marianne Vos et les Néer-
landaises ont fait régner la 
terreur sur la 18e édition du 
“TIFL”. Clairement au-dessus 
du lot, la leader batave 
s’impose avec près d’un 
quart d’heure d’avance au 
général…

DIIFICULTÉ. Carla Ryan tente de s’accrocher dans la roue de Marianne Vos. PHOTOS DENNIS GOODGER CLASSEMENTS
Étape. 1. Marianne Vos (Pays-Bas), les 120,5 km en 3h16’02’’ ; 2. Carla
Ryan (Escentual For Viored), à 3’31’’ ; 3. Sarah Storey (Escentual For Vio-
red), à 6’15’’ ; 4. Rossella Ratto (Verinlegno Fabiani), à 8’01’’ ; 5. Kaat Han-
nes (Lotto Belisol) ; 6. Grete Treier (Michela Fanini) ; 7. Loes Gunnewijk
(Pays-Bas), mt ; 8. Anisha Vekemans (Topsport Vlaanderen) ; 9. Cherise Tay-
lor (Lotto Belisol) ; 10. Anna Van Der Breggen (Sengers Ladies Cycling) ; 11.
Francesca Cauz (Fassa Bortolo) tous même temps…
Général. 1. Marianne Vos (Pays-Bas), 10h40’56’’ ; 2. Alena Amialiusik (Be-
Pink), à 14’21’’ ; 3. Loes Gunnewijk (Pays-Bas), à 20’01’’ ; 4. Lucinda Brand
(Pays-Bas), à 20’44’’ ; 5. Anna Van Der Breggen (Sengers Ladies Cycling), à
21’08’’ ; 6. Grete Treier (Michela Fanini), à 22’15’’ ; 7. Larisa Pankova (Rus-
sie), à 22’46’’ ; 8. Carla Ryan (Escentual For Viored), à 25’29’’ ; 9. Sarah
Storey (Escentual For Viored), à 26’14’’ ; 10. Alexandra Burchenkova (Mi-
chela Fanini), à 27’56’’ ; 11. Lise Nostvold (Norvège), à 28’28’’ ; 12. Edwige
Pitel (Mixte Rothaus Vita Classica) à 28’51”…

COMPTE RENDU ■ Nouvelle démonstration de force de Marianne Vos lauréate en solitaire hier à Ussel

Les Néerlandaises, la panse bien remplie

Quelques minutes après la 
fin de l’épreuve, Claude Le-
court faisait le bilan et ti-
rait d’ores et déjà la son-
nette d’al arme  pour la 
prochaine édition.

■ Pour cette 18 e  édition, 
vous avez accueilli le plus 
beau plateau depuis votre 
création… Oui et ce qui 
me fait plaisir, c’est que 
les filles veulent revenir. 
Le directeur sportif de la 
Russie n’attend que ça, ce-
lui de BePink m’a dit de 
continuer comme ça. Je 
suis prêt à le faire mais il 
nous faut absolument plus 
d’aides financières et ma-
térielles. Il faut qu’on arrê-
te de massacrer le cyclis-
me féminin.

■ Les Pays-Bas n’ont-ils pas 
trop écrasé l’épreuve ? Ma-
rianne Vos est nettement 
supérieure aux autres, elle 
a joué le jeu. Aujourd’hui 
(hier), elle n’a pas levé le 
pied lors des dix derniers 
kilomètres. […] Elle a un 
avantage par rapport aux 
Françaises : elle a un très
gros sponsor. On se plaint 
souvent en disant que le 
cyclisme français va mal. 
C’est normal : on ne peut
pas demander à une fem-
me d’aller à l’usine le ma-
tin et à l’entraînement 
l’après-midi.

■ Année après année, votre 
course n’est pas reconnue à 
sa juste valeur… Il  faut 
que les gens arrêtent de 
dire que le Tour Féminin 
est un petit critérium. Il y 
a le même boulot, c’est la 
même course, que le Tour 
du Limousin masculin. On 
travaille à trois comme 
des malades toute l’année 
p o u r  m a i n t e n i r  c e t t e 
épreuve. Il faut que ça ces-
se sinon je vais capituler. 
On fait avec nos propres 
moyens : les filles man-
gent à la cantine, dorment 
dans des dortoirs et on est 
obligé d’avoir des mani-
festations extra-sportives 
pour ramasser quatre sous 
par ci, par là. ■

BILAN. Satisfait mais in-
quiet pour la 19e édition.

INTERVIEW ■ Organisateur du “TIFL”

Lecourt : « Il faut que ça cesse,
sinon je vais capituler »

La dernière fois  qu’elle 
avait triomphé en Limousin 
(2006), Marianne Vos était 
devenue championne du 
monde. Cette année, elle 
espère que sa victoire lui 
p e r m e t t r a  d e  d e v e n i r 
championne olympique…

Marianne Vos entretient 
une relation particulière 
avec le Limousin. C’est sur 
les routes de la région que 
son talent a éclaté aux 
yeux du monde entier. Elle 
n’avait alors que 19 ans…
« C’était une grande vic-
toire pour moi, ma pre-
mière course à étapes. Je 
débutais, j’étais impres-
sionnée. Puis au final ce 
fut une belle année… ».
En y repensant, un sourire 
illumine son visage tandis 
que des étoiles viennent 
se loger dans ses  yeux 
bleus cyans : elle était de-
venue, en fin de saison, 
championne du monde 
sur route.

Depuis, six ans se sont
écoulés, Marianne a rem-
porté toutes les courses 
possibles et inimaginables 
(voir son palmarès) et, aux 
yeux de toutes, elle est 
l’incontestable n°1 mon-
diale. Une légitimité ac-
quise grâce à son talent 
mais aussi à force de la-
beur : « J’ai travaillé dur
pour arriver là et je conti-

nue de donner le meilleur 
de moi-même pour rester 
p a r m i  l e s  m e i l l e u re s 
mondiales ».

« C’est incroyable »
Si cette persévérance im-

pressionne ses rivales, elle 
ne laisse pas indifférent 
ses proches : « C’est l’une
des meilleures athlètes 
que j’ai jamais vues ». Le
compliment vient de Jo-
han Lammerts, son direc-

teur sportif. « Elle n’a que
25 ans et lorsque tu regar-
des son palmarès, c’est 
incroyable », poursuit l’an-
cien professionnel et vain-
queur d’une étape du Tour 
de France à… Limoges.

Après leur démonstra-
tion de force sur le “TIFL”, 
les Pays-Bas espèrent dé-
sormais que Marianne 
mette “la balle au fond” 
sur les JO. « Certes, je serai
l’une des favorites mais 

j’ai accumulé de la con-
fiance ici. Et j’assumerai 
mon statut la  semaine 
prochaine », confie-t-elle.
« Elle est toujours motivée.
On va encore assister à de 
beaux exploits de sa part. 
C’est certain », ajoute Jo-
han Lammerts.

« Confiant », le directeur
sportif de la Hollande sou-
haite qu’il se déroule di-
manche prochain. Et si 
Marianne coiffait tout le 
monde d’un beau coup de 
peigne ? Parce qu’elle le
Vo s  b i e n .  D é f i n i t i v e -
ment.■

VICTOIRE. Sur le “TIFL” Marianne Vos s’est imposée à deux re-
prises et a laissé la 3e étape à sa camarade Lucinda Brand.

PALMARÈS
Jeux Olympiques : Course aux 
points (2008). 
Championnats du monde : Rou-
te (2006), cyclo-cross (2006, 
2009, 2010, 2011 et 2012), cour-
se aux points (2008), scratch 
(2011).
Coupe du monde : Route (2007, 
2009, 2010).
Autres : Tour International Fémi-
nin en Limousin (2006, 2012), 
Flèche Wallonne (2007, 2008, 
2009, 2011), Tour de Nuremberg 
(2007), Ronde van Gelderland 
(2007), Trophée Alfredo Binda 
(2009, 2010, 2012), championats 
des Pays-Bas (2009, 2011), Tour 
de la Hollande (2009, 2010), 
Ronde van Drenthe (2011), 
Grand Prix de la ville de Vallado-
lid (2011), Tour d’Italie (2011, 
2012), etc.

MAGAZINE ■ La Néerlandaise a survolé de son talent et sa classe le “TIFL”

Marianne, parce qu’elle le Vos bien…


